(e reméde dangereux

0 toi, qui fuc mon écoliére

En mugique, et méme en amour,
Viens dang mon paicible céjour
Exercer ton talent de plaire.

Viens voir ce quil men coite & moi,
Pour avoir €té trop bon maitre.

Je seraic mieux portant peut-étre,
S moing agcidu prée de toi,

§i moing empreccé, moing fidéle,

EEt moing tendre dange mee chancong,
Javaic ménagé dee legone

0 mon coeur mettait trop de zéle.
Ah ! vieng du moing, viens apaicer
Lec maux que tu mag faite, cruelle !

Ranime ma langueur mortelle ;



Viens me plaindre, et quun ceul baicer
Me rende une canté nouvelle.

Fidéle & mon premier penchant,
Amour, je te faic le cerment

De la perdre encor avec elle.

Evariste de Parny (1253-1814)



